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L’ICEBERG. Parce qu’il vient vers nous et transport e 
une immense face cachée. Fondante et confondante. 
Parce qu’il résonne de ce que l’on sait et de ce qu e 
l’on ne sait pas. Conscience et inconscience. 
Apparences et transparences. 
 
Ce projet repose sur une rencontre, celle d’une 
chorégraphe, Florence Caillon et d’un écrivain, Den is 
Robert. 
Il se trouve que la chorégraphe est aussi musicienn e, 
circassienne et citoyenne...  
Il se trouve que l’écrivain est aussi journaliste, 
plasticien et citoyen...  
Ensemble, ils inventent une écriture faite de corps , 
d’images et de sons pour dire quelque chose 
d’indicible.  
 
Ce spectacle, comme un regard sur le monde et ses 
changements, traite des instabilités, des 
manipulations, des relations humaines au sein d’un 
monde chaotique, de notre rapport au pouvoir, de 
notre besoin de croire ou de nous laisser guider, d e 
domination, de finance, de mensonge et de censure, de 
journalisme et de folie, de notre marge de manoeuvr e 
quant à la liberté d’écrire. 
 



Conçu comme un road-movie existentiel, décalé et 
politique, l’Iceberg capte l’empreinte charnelle de 
ces transformations, leur inscription dans nos corp s 
et la façon dont elles conditionnent notre relation  à 
autrui et notre rapport au monde.  
        
Spectacle hypnotique et poétique, tragi-comédie de 
l’existence, L’Iceberg  s’attarde sur cette sensation 
de vertige et de brutalité liée aux mutations qui o nt 
bouleversé nos vies à la vitesse des connexions 
informatiques.  
Quels sont nos choix face à ce qui peut ressembler à 
la fin d’un monde, à l’entrée dans un autre, plus 
barbare encore ?  
 
Au travers du corps et du mouvement, des images et du 
son, les techniques circassiennes sont ici 
entremêlées au sein même d’un mouvement  qui retrouve 
dans les corps la vibration des mots. 
 
Des voix passent ou résonnent, sous la forme de 
haïkus imbriqués dans la musique. Des corps se 
choquent, se déchirent, se lovent, luttent, 
résistent, s‘accrochent à un environnement hostile 
fait de cordes et de métal.  
Des êtres se suspendent, s’entrechoquent ; ils 
errent, prisonniers d’un monde qui leur est de plus  
en plus étranger. 
 
 
 
 
          DISTRIBUTION  
 
Florence Caillon : auteur, chorégraphe et metteur e n 
scène 
Denis Robert : artiste associé, plasticien 
Musiques originales : Xavier Demerliac, Florence 
Caillon et Jean-Philippe Carde 
Lumières : Dominique Maréchal et Gilles Mogis 
Vidéo : Christophe Guillermet 
Masques : Alexandre Haslé 
Magie : avec la complicité de Thierry Collet 
 



 
Danseurs-acrobates : Arnaud Jamin, Sébastien Jolly,  
Valentine Mathiez, Guillaume Varin, Marion Soyer, 
Jérôme Pont, Mathilde Arsenault Van Volsem. 
 
Régie : Gilles Mogis et Yannick Briand / Simon Gasq ue 
 
 
Avec les voix de : 
Denis Robert (auteur, journaliste, plasticien), 
Bernard Bertossa (ancien procureur général de 
Genève), Benoît Collombat (reporter à France Inter) , 
Serge Halimi (rédacteur en chef du Monde 
Diplomatique), Frédéric Lordon (spécialiste de la 
finance), Thierry Collet (magicien) et Florence 
Thomassin (comédienne). 
 
 
 
Durée du spectacle : 1H20  
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présenteL ’EOLIENNE



“A l’heure où dix millions de lecteurs se passionnent pour la trilogie "Millenium" 

et les aventures de Blomqvist, en butte à la délinquance financière ... 

dans la vraie vie, les Blomqvist ont des enfants, des fins de mois difficiles 
et des moments de blues.” 

“ L ’ I C E B E R G ”



“Je me suis fait la réflexion 
qu’il était plus facile de comprendre notre monde 

en s’interessant aux fonctionnements 
de ceux qui le dominent.

A la finance, à ses rouages, 
à ses secrets, à ses mensonges...

F l o r e n c e  C a i l l o n

L ’ ICEBERG est  une  réf lex ion  sur  le  monde et  ses  changements .

Je nage à contre 
courant dans cet 
univers étouffant, 
plein de types 
habillées pareils, avec
des gueules pareilles et
des cerveaux pareils.
Ils parlent comme des
logiciels de gestion.

D e n i s  R o b e r t



S’intéresser aux mouvements financiers, c’est essayer de comprendre pourquoi le monde marche sur la tête,
coment il est possible qu’aujourd’hui ce constat soit partagé par une immense majorité de la population sans
que pourtant rien ne change vraiment.

Le Projet

qui soit un murmure alternatif à la voix des médias dominants qui, à force de décryptage, ne véhiculent bien
souvent qu’une opinion médiane, désincarnée, manipulée parfois, au service d’une pensée unique supposée
majoritaire.

Autour de nous le monde se transforme, vite, très vite.
Quelque chose semble nous échapper.
L’instabilité, le court terme, le provisoire semblent avoir
envahi nos jours. Qui décide ces changements? 
Quelles incidences sur nos vie? 
Comment les citoyens peuvent-ils en être les acteurs?
Je me suis fait la réflexion qu’il serait plus facile de compren-
dre notre monde en s’interessant aux fonctionnements de
ceux qui le dominent..
J’ai souvent ressenti une distorsion entre le monde réel, celui
que je côtoie chaque jour, et le monde qui nous est raconté
par les grand médias. 
Je me suis intéressée aux relations humaines qui découlent
de ces changements rapides, de ces conflits d’intérêts, de
ces divergences de vies, de pensées.
Je me suis aussi intéressée à la place de journalisme d’inves-
tigation et particulièrement au cas Denis Robert qui me sem-
ble passionnant sur plusieurs plans: dévoiler, vulgariser tant
que possible le fonctionnement de la finance internationale,
évoquer la partie occulte des mouvements d’argent (comptes
non publiés, comptes offshores, paradis fiscaux, fuite des
capitaux, spoliation des états, blanchiment d’argent ...) et les
disfonctionnements de la presse officielle.
J’ai découvert le monde des affaires, volatile, menteur, parfois
criminel.
L’Iceberg traite des instabilités du monde, des manipulations,
des relations humaines au sein d’un monde instable, de notre
rapport au pouvoir, de la domination de la finance, de notre
marge de manoeuvre quant à la liberté d’écrire et de dire.

Q u a n d  o n  t o u c h e  à  l a  h a u t e  f i n a n c e  m o n d i a l e ,  o n  t o u c h e  a u  p o u v o i r . D e n i s  R o b e r t

Observer cette mécanique complexe,
froide, dénuée de chair et de morale, insai-
sissable -elle se propage à la vitesse du
courant électrique et ne connait pas de
frontières-, voir comment elle a peu à peu
envahi notre quotidien, bafouant l’intérêt
général au profit des interêts partculiers
d’une toute petite minorité. Et réclamer
notre part d’humanité ...

U n e  d é m o c r a t i e  s ’ a s p h y x i e  s a n s  l i b e r t é  d ’ i n f o r m e r . I l  v a  f a l l o i r  s e  c r e u s e r
p o u r  t r o u v e r  d e s  e s p a c e s  e t  d e s  m o y e n s  n o u v e a u x . I l  e n  e x i s t e  s û r e m e n t .
D e n i s  R o b e r t

U n  r o a d - m o v i e  e n t r e  b d  e t  p o l a r

A partir de cette matière, revenir au plateau
et retranscrire dans les corps, le son, et la
voix, la vibration d’une parole authentique



L ’ I C E B E R G  e s t  u n e  r e f l e x i o n  s u r  l a  d e m o c r a t i e .

Quelle évolution subit la démocratie, quel est son avenir?
Un avenir qui nous concerne tous, collectivement 
et individuellement..

L’implacable travail d’investigation de Denis Robert
démontre que le monde de la finance se développe dans
l’ombre et l’anonymat de transactions intraçables.
Si l’argent n’a pas d’odeur, il est tout autant invisible.

Ce pouvoir démesuré que confère à leurs détenteurs des
ressources financières sans limite ne peut donc s’exercer
que de manière discrète sinon occulte. Dès lors aucun
contrôle ne peut intervenir librement comme il le devrait en
démocratie.

LA PRISE DE POSITION  collective et citoyenne demeure le seul rempart contre l’inéluctable domination de
notre civilisation par le pouvoir exclusif de l’argent. L’isolement intenable d’un Denis Robert en
apporte chaque jour la confirmation.

A quelle position peut prétendre l’artiste aujourd’hui au
sein de la société? Avons nous un rôle, une fonction, 
et lesquels? 
L’espace de parole offert par les lieux du spectacle vivant
me semble être une des réponses possibles, une des
alternatives à la voix des médias.
Notre engagement est ARTISTIQUE autant que POLITIQUE.
Parce que c’est là notre langage et que le sens de notre
recherche vise à toucher le sensible et l’instinctif plus
que l’intellect. 
En ce sens, cette forme d’art peut inciter à l’action, là où
la raison commande plutôt la prudence et l’expectative. 

J’aimerais que ce spectacle amène les gens à entendre les médias avec dicernement et recul, 
qu’ils aient du plaisir à réfléchir, à débattre, à proposer des solutions ...

Ajoutons qu’aujourd’hui la dépendance des médias pose
un grave problème à notre société, tant ils sont inextrica-
blement liés au pouvoir de l’argent par leurs sources de
financements.

“ P o u r q u o i  v o u l e z - v o u s  q u e  l e s  d i r i g e a n t s  d e  c e t t e  E u r o p e  p o l i t i q u e  m e t t e n t  d e  l a  b o n n e  v o l o n t é  p o u r  s u p -
p r i m e r  c e s  r é s e a u x  d ’ a r g e n t  s a l e  d o n t  i l s  s e  s o n t  s e r v i s  p o u r  a s s e o i r  l e u r  p o u v o i r ”  N o a m  C h o m s k y



Denis ROBERT
j o u r n a l i s t e  d ’ i n v e s t i g a t i o n ,  a u t e u r

Denis Robert est une personnalité à multiples talents. Son ?uvre est faite de
romans, d'essais, de journalisme d'investigation et de documentaires.
Après des études de psychologie et un DEA de psycholinguistique, il lance
le fanzine SANTIAG en Lorraine en 1982 et rejoint la rédaction d’ « ACTUEL
». Il participe au lancement du « ROLLING STONE » des 80’s. 
Journaliste à « LIBERATION » de 1982 à 1995, il est reconnu pour le
sérieux de ses enquêtes sur les Affaires. Et sa manière professionnelle et
personnelle de les mener. 
En 1996, son livre « PENDANT LES AFFAIRES, LES AFFAIRES CONTI-
NUENT » connaît un grand succès. La même année, il réunit sept grands
magistrats anti-corruption pour lancer « L'APPEL DE GENEVE » : pour la
création d’un espace judiciaire européen dans le but de lutter contre les mal-
versations financières. Cet Appel fait l'objet d'un livre: « LA JUSTICE OU LE
CHAOS ».
Suivront des documentaires comme « JOURNAL INTIME DES AFFAIRES
EN COURS » en 1998, « HISTOIRE CLANDESTINE DE MA REGION » en
2002, et de nombreux livres au nombre desquels le roman « UNE VILLE »
qui sera adapté en série pour la télévision, le roman érotique « LE BON-
HEUR » bestseller traduit en douze langues, ou encore un livre d’entretiens
avec Noam Chomsky….

J ’ a i  l e  s e n t i m e n t  a n c r é  q u e  c e  q u ’ i l s  ( l e s  j o u r n a l i s t e s  o f f i c i e l s )  d é c r i v e n t ,  c e  q u ’ i l s  j u g e n t  i m p o r t a n t
n ’ e s t  p a s  l e  v r a i  m o n d e ,  c e l u i  q u e  j e  c o n n a i s ,  q u e  j e  v o i s ” .

E x t r a i t  d u  l i v r e  “ P e n d a n t  l e s  “ a f f a i r e s ” ,  l e s  a f f a i r e s  c o n t i n u e n t  . . . ”

Le travail avec Denis Robert s’organisera à partir d’interviews 
dont certains extraits ponctueront la bande son.

Denis Robert accompagnera également le projet en apportant
un éclairage sur les rouages de la finance, les malversations, les injustices ou les inégalités…

Entre humour et précision, entre absurde et réalisme, 
nous installerons ensemble une réflexion sur le rôle des médias et le formatage de la presse, 

sur les liens qui existent entre les élus et les sociétés commerciales, 
sur les raisons des paradis fiscaux, le fonctionnement des chambres de compensation, 

les terrains d’inégalités, 
les différences de traitements entre hommes de pouvoir et citoyens ordinaires...

Depuis vingt ans, à travers ses articles, ses livres ou ses films, 
Denis Robert s’interroge sur la complexité et les buts inavoués des hommes de pouvoir.

Suivront des documentaires comme « JOURNAL INTIME DES AFFAIRES EN COURS » en 1998, « HISTOIRE CLANDESTINE DE MA
REGION » en 2002, et de nombreux livres au nombre desquels le roman « UNE VILLE » qui sera adapté en série pour la télévision, le
roman érotique « LE BONHEUR » bestseller traduit en douze langues, ou encore un livre d’entretiens avec Noam Chomsky….
De 1999 à  2002, Denis Robert enquête sur la société CLEARSTREAM. En 2001, son livre « REVELATION$ » et son film « LES DISSI-
MULATEURS » disent l’existence et ce qu’il a appris du fonctionnement de cette multinationale de la finance basée à Luxembourg, dont
le nom était jusqu’alors inconnu du grand public. 

A partir de 2004, CLEARSTREAM se retrouve - malgré elle et malgré Denis Robert - au centre d’une manipulation d’Etat qui finira par
mettre aux prises Nicolas Sarkozy et Dominique de Villepin dans la course à la Présidentielle. Le procès CLEARSTREAM 2 - alias «
AFFAIRE EADS-CLEARSTREAM », alias « AFFAIRE DU CORBEAU DES FREGATES DE TAÏWAN » - débutera mi-septembre 2009. Il
s’annonce retentissant. 
La crise financière internationale met indiscutablement la pertinence des révélations de Denis Robert en évidence. Ses soutiens sont de
plus en plus nombreux. L’association des journalistes espagnols vient de le nommer pour « LE PRIX DE LA LIBERTE DE LA PRESSE »
aux côtés de Roberto Saviano, l’auteur de Gomorra.
Denis Robert a publié début 2009, chez Dargaud (en collaboration avec Yan Lindingre et Laurent Astier) le premier tome de « L’AF-
FAIRE DES AFFAIRES » : une BD qui se lit comme un polar sur la finance internationale, la justice, le journalisme, la politique… Deux
autres tomes à suivre. 
Il a réalisé en 2008 et 2009 plusieurs expositions avec la Galerie W qui l’expose en permanence. 



“Je ressens de façon intense l’instabilité croissante de notre monde. 
Marché du travail, structures familiales, destins collectifs ou individuels, 

« l’état social de l’être» est bousculé, malmené, en mutation.” 

Directions de travail, Intentions de l’auteur
Florence CAILLON

“L’incertitude croissante à laquelle nous som-
mes exposés est une piste de recherche
essentielle pour ce projet : cette instabilité
conditionne nos vies et nos comportements et
je veux tenter de la retrouver dans le corps
des interprètes, dans leur mouvement, dans
leur relation à l’espace et à leurs partenaires.

Qui peut aujourd’hui présager de ce que sera
son avenir proche ?
D’une façon plus collective, quel sera l’avenir du
genre humain, de ses sociétés et de son envi-
ronnement ?”

Dans un contexte de crise économique, ce
spectacle pointera les incohérences d’un sys-
teme en traquant des situations absurdes,
injustes, déséquilibrées. 

Les créations de L’EOLIENNE ont toujours eu pour but de questionner le réel et le monde qui nous
entoure, à travers des techniques circassiennes et chorégraphiques, porter un regard sur l’homme
d’aujourd’hui, inscrit dans son époque et son environnement.
“J’avais très envie d’écrire un spectacle fortement ancré dans le présent. L’idée de transcender l’ac-
tualité pour mieux l’intégrer et l’assimiler me semble juste. Une certaine forme de “résilience au quoti-
dien” me paraît aujourd’hui utile à notre survie”.



U n  r o a d - m o v i e  e n t r e  b d  e t  p o l a r  e x i s t e n t i e l ,
a c r o b a t i q u e ,  o n i r i q u e  e t  p o l i t i q u e

Nous rassemblons des éléments sonores (extraits d’interviews en forme de haïkus, projections stati-
ques, vidéos...) en lien avec le thème de l’instabilité, de la finance, de l’investigation.
Cette matière sera utilisée, malaxée, mélangée au cours de nos différents temps de résidences.

LA MATIÈRE DU SPECTACLE

BANDE SON et SCENOGRAPHIE
Plusieurs interviews seront menée au cours

des années 2009 et 2010.
Denis Robert a raconté son histoire et livré

son analyse des situations 
qui lui ont été données de vivre.

Bernard Bertossa, ancien procureur de
Genève, a également livré son expérience et

son regard sur la juridiction 
en lien avec les affaires.

Nous souhaitons également solliciter 
Benoit Collombat et Serge Halimi, afin de

recueillir le fruit de leurs années de recherche,
de leur pensée critique des médias 

ou des pratiques cachées 
des acteurs du capitalisme financier.

J’imagine concevoir une forme de Road-Movie, à la fois onirique et politique, 
de mettre en mouvement les corps de personnages attractifs et attachants dans un monde qui leur est toujours plus étranger.

En toile de fond, les oeuvres plastiques de Denis Robert et l’univers graphique de Laurent Astier (dessinateur et co-auteur
avec Denis Robert de la BD L’Affaire des Affaires ).

Faire jaillir de cette parole la poésie du quotidien, porter un
regard décalé et amusé sur notre époque, toute désespé-
rante qu’elle puisse être; aller chercher au coeur de cette
humanité des raisons de croire en des jours meilleurs.
Utiliser le langage gestuel de l’Eolienne pour créer des ima-
ges, susciter les émotions, retrouver dans la chair, dans le
mouvement et dans le corps des interprètes les vibrations de
cette parole. 
Revenir à l’humain. Ce qui nous intéresse vraiment. Lui
redonner toute sa place  au coeur du système, transcrire au
sol et dans les airs cette sensation de vertige, de danger et
d’incertitude à laquelle l’époque nous condamne. 
Partir de notre bagage technique, circassien et chorégraphi-
que, pour transmettre avec sincérité les émotions que nous
aurons su capter et permettre d’en dégager la dimension poli-
tique mais aussi poétique et humoristique.

“ Les grands médias peuvent sans cesse se déclarer fiers de leur travail, y
compris quand ils se conduisent en supplétifs idéologiques de la superpuissance
militaire du moment, y compris quand ils accumulent bévues et soltises.”
Serge HALIMI



Enfin, j’ai très envie d’offrir une large place aux masques et à la magie, parce que l’utilisation de ces artifices
me semble en pleine résonnance avec notre propos.
D’autre part, ces techniques permettront d’amener une certaine forme de légèreté et d’humour à un sujet qui
en manque.
Je souhaite explorer les liens potentiels entre Pouvoir et Magie. Chaque jour, nous pouvons constater à quel
point le détournement d’attention (procédé fréquemment utilisé en magie) est utile à la manipulation des esprits,
et donc à la prise du pouvoir par l’attention captée d’un public.
Réfléchir aux différentes techniques de manipulation.
J’aimerais également utiliser des leurres visuels (sortes d’hologrammes, disparitions) afin de brouiller la com-
prénhsion du spectacteur. Il peut se dire alors “c’est trop incompréhensible pour moi, je laisse tomber”... comme
il se le dit pour les fonctionnements de la finance ou autre surjet jugé trop mystérieux, insurmontable.

Je veux jouer avec les codes et les règles. 
Avec levrai et le faux.
Avec le mystèrieux.
Avec le vraisemblable et les faux-semblants.
Avec ce qui semble irréel et qui ne l’est pas.
Avec ce qui semble vrai.

MASQUES ET MAGIE

La présence et la personnalité des interprètes comptent beaucoup pour moi. Leur gestuelle, leur singularité alimentent for-
tement mon propre imaginaire. Pour ce projet, j’ai choisi de travailler avec une équipe que je connais bien et avec qui je
souhaite faire évoluer un langage gestuel commun.

C’est dans le corps et la gestuelle des interprètes que je veux faire exister des personnages et des situations emblémati-
ques d’une société écartelée entre des forces antagonistes : d’un côté ces sommes faramineuses qui circulent sans foi ni
loi à la vitesse de la lumière et de l’autre, ces quidams anonymes –l’immense majorité de la population - empêtrés dans
leurs quotidiens.

Ces tensions,  je veux les donner à voir dans la chorégraphie, au sol et dans les airs, de même que le cirque aérien pourra
être le vecteur de cette sensation de vertige, de danger que l’on éprouve à s’aventurer dans les méandres de la haute
finance. 

La création et le détournement des agrès, qui font partie de ma recherche depuis toujours, permettra aux interprètes d’ex-
plorer de nouvelles mécaniques de mouvement et de susciter la dimension poétique, décalée et spectaculaire de cet uni-
vers.

INTERPRÈTES



Florence CAILLON, acro-chorégraphe, fondatrice de l’Eolienne

En 1992, elle découvre les Arts du cirque et se forme aux techni-
ques aériennes aux ARÈNES DE NANTERRE, auprès de Michel
Nowak. Elle quitte Paris, et vient s’installer près de Rouen, 
afin d’y construire un lieu de travail indépendant pour la musique
et le cirque.       

Menant parallèlement travail musical et spectacle vivant, elle fonde
LE CARILLON, compagnie de spectacles de rue qui se produira en
France et à l’étranger puis se dissoudra fin 98.  Elle y  pose les
bases d’un mélange entre cirque, danse et univers sonore, qu’elle
nomme “Cirque chorégraphié”. 

Elle intègre la classe de composition du chilien Sergio OTEGA au
Conservatoire de Pantin, et interviendra dans deux  de ses opéras
contemporains “MURIETTA” et “LA VOIX DES VOIES”.

Après des études polyvalentes à Paris (danse, théatre, chant et
composition musicale), Florence CAILLON travaille successivement
comme danseuse de cabaret, PARADIS LATIN, CRAZY HORSE, et
ALCAZAR DE PARIS, comme comedienne, chanteuse, prête sa
voix à la radio et la television …

Elle est auteur, metteur en scène et chorégraphe des spectacles
“POLAR CIRQUE”, “SÉQUENCES”, “JARDINS D’EDEN, prov.”-
avec Albert Jacquard, “UNCABARED” 
et “MARIE-LOUISE”  qui ont été joués en France et à l’étranger.

En 99, Florence CAILLON fonde L’ÉOLIENNE.

Actuellement conventionnée par le Ministère /DRAC 76 
et la  RÉGION Haute Normandie, L’ÉOLIENNE développe  un travail atypique mêlant étroitement les techniques 
de cirque et le mouvement dansé. Elle se désintéresse progressivement de laprouesse circassienne traditionnelle, 
lui préférant d’autres formes de sollicitation du corps, moins sensationnelles et moins compétitives. 
L’utilisation  de voix sous toutes ses formes (parlées, soufflées, chantées...), la présence accordée à la musique 
et les liens avec l’univers cinématographique font également la particularité de son travail. 
L’importance accordée aux interprètes, formés au sein même de la compagnie selon des habitudes d’échanges, l’em-
mène à developper un langage gestuel commun basé sur l’échange des gestuelles individuelles.
Ce “cirque chorégraphié” donnera également naissance à la technique dite “des staffs” qu’elle développe depuis 1998,
ainsi qu’à d’autres agrès inventés ou détournés de leur utilisation académique.

Auteur-compositeur-interprète  de la chanson du générique des "HISTOIRES DU PERE CASTOR", elle  compose égale-
ment la musique des 52 épisodes de la 3e série animée (France 3, Canal J).
Pendant 8 années, elle travaillera régulièrement pour LES ATELIERS DU PÈRE CASTOR / FLAMMARION y réalisant
des livres-cassettes et des cédéroms éducatifs...
Depuis 1991, elle compose pour la télévision : téléfilms unitaires, dont  “Le sang des fraises” réalisation Manuel POIRIER
pourlequel elle reçoit le prix de la musique en 2006 au Festival de la fiction TV de St Tropez pour, séries “Boulevard du
Palais” et “Famille d’Accueil”. Elle compose également pour l’éditeur de librairie musicale “Kapagama” et pour le multi-
média (cédéroms culturels en lien avec la lecture chez HACHETTE MULTIMÉDIA) …

Une collaboration de 10 ans suit sont cours avec Xavier DEMERLIAC, guitariste et compositeur, fondateur du groupe
L’ATTIRAIL (et musiques de films “Mon meilleur ami” de Patrice LECONTE, “Peau Neuve” d’Emilie Deleuze...).

Florence CAILLON mène parallèlement une oeuvre de compositeur, explorant sous toutes ses formes les différentes
facettes de la musique destinée à l’image.



Ce qui m’a poussé vers l’art contemporain, c’est le sys-
tème…
Dans une galerie d’art, je me sentais encore en sécu-
rité. J’ai écrit un texte sous forme d’énumération qui
devait présenter ma première exposition :

1)   Nous sommes ici dans une galerie d'art.
2)   L'art que nous pratiquons est hyper-contemporain.
L'actualité du monde qui nous entoure est notre
matière.
3)   Quand nous avons commencé à la finance et sa
domination, je n'avais aucune idée de ce qui se tramait
derrière mon dos. Les juges, les services secrets, les
vendeurs d'armes, les écoutes, les manipulations, les
banquiers...
4)  J'ai été mis en examen pour recel de vol et d'abus
de confiance, le premier ministre me poursuit en diffa-
mation, une multinationale de la finance et plusieurs
banques multiplient les plaintes contre moi pour injures
ou diffamations, mais ces événements n'ont qu'un loin-
tain rapport avec cette exposition.
5)   Je veux solder les comptes.

J’alignais les propositions et les explications en les numérotant :
10)  L'absurdité de la situation fait que si vous achetez une toile,
ou même si vous la photographiez, vous êtes passibles de pour-
suites judiciaires.
20)  Cette aventure est excitante.
Dans la pièce du fond de la galerie sur était installé le mur cou-
vert  d’avis d'huissiers, de sommations judiciaires, de lettres
recommandées de juges d'instructions, un peu de ma vie. En
bas, dans les porte-documents plastifiés, j'avais mis dans un
ordre aléatoires des articles, documents, copies de mails, lettres,
notes qui avaient ponctué mon quotidien pendant mon enquête.
Je n'avais pas sélectionné et n'avais pas tout mis. Ça donnait
une idée de l'ambiance. Au sol, j'avais posé des milliers de listes
de comptes bancaires imprimées en format A4 et classées par
pays, un paquet avec les plaintes reçues depuis cinq ans, un
paquet avec des lettres ou des attestations de gens qui me sou-
tenaient, divers documents que je n'avais plus la force de classer.
J’avais cloué au mur un cadre doré avec le blason du
Luxembourg. C’était de vrais documents non trafiqués. J'avais
simplement viré ceux qui livraient des intimités trop flagrantes sur
des personnes. Ce wall racontait mieux que je n’aurais pu l’écrire
comment l’énergie dépensée pour trouver et dire la vérité se
heurtait à un mur. 

Denis ROBERT
p l a s t i c i e n

Les Tableaux de Denis Robert sont actuellement exposées à la Galerie W, rue Lepic, Paris 18ème.

Un jour, mon livre a été retiré des librairies. Ça a été un coup terrible. Je me sentais muselé. 
Sur le terrain de la presse, celui de l’édition. Même dans mes films.

J’ai fini par exposer ma révolte dans une galerie d’art contemporain à Paris, pas très loin de Libé.
L’idée était de montrer la domination de la finance 

en utilisant des documents bancaires récupérés à Luxembourg. 

25)  Lao Tseu dit que le seul moyen de lutter contre ce qui est
dur et fort est de devenir souple. Voire insaisissable.
26)  J'essaie. Je ne dépose pas les armes, mais une partie des
munitions. Elles étaient trop lourdes à porter.
27)  Maintenant je me sens plus léger.



• “C’est une chance que les gens de la nation ne comprennent pas notre système bancaire,
parce que si tel était le cas, il y aurait une révolution demain matin.”  Henry FORD

“Aussi longtemps qu’un groupe dominera dans la société, 
il mettra en avant les politiques qui serviront ses intérêts”  Noam CHOMSKY

“Aujourd’hui, à l’heure où certains redécouvrent avec cynisme ou pragmatisme
les vertus du keynésianisme, les multinationales ne se sont  jamais autant affran-
chies des lois : chambres de compensation financières, paradis fiscaux, places

off-shore…malgré les déclarations de bonnes intention du G8, les tricheurs jouent
désormais sur le damier du monde.“  Benoit COLLOMBAT

“La première réponse réside assurément dans la propriété des médias, 
de plus en plus concentrée entre les mains de quelques groupes industriels ou financiers, 

qui privilégient évidemment leurs intérêts. 
Ainsi en France, la majorité des titres de la presse régionale et magazine appartient-elle à deux trafi-

quants d’armes – Lagardère (via Hachette) et Dassault (via Socpresse). 
Ce qui la vaccine naturellement contre toute forme de pacifisme, même bénin…”   Serge HALIMI

« L’opinion, ça se travaille, comme le reste » . Explication d’un général de l’OTAN, Nel observateur 1999. 



“Une partie non négligeable des projets
réalisés par des sociétes oeuvrant en
France grâce au travail d’hommes et de
femmes s’évapore chaque jours vers ces
ailleurs … “

Opposer l’apreté et la froideur du thème à une fluidité, une simplicité et une évidence, quelque
chose qui coule.
Il y a un certain plaisir à comprendre les tenants et les aboutissants de l’ histoire,
les enjeux intérieurs ou extérieurs d’une situation. 
Où se situe la relation humaine au sein du monstre de la finance? Dans quel état se trouve la
part de l’humain?

Argent noir, obligations pourries, juges largués, policiers luxembourgeois, dealers suspicieux, 
banquiers russes, avocats marrons, huissiers teigneux sont devenus mon bain quotidien. (DR)

Le fonctionnement de l’économie, et singulièrement celui du capitalisme moderne industriel
hérité du XIXème siècle, repose le plus souvent sur la triche. L’embrouille, l’escroquerie,
l’arnaque ou le trafic d’influence…en résumé, le simple et habile contournement de la loi.

Dans tous les cas, l’essentiel est de ne pas se faire prendre. (Benoit COLLOMBAT)





La Production
Partenariat confirmés :
o Le Rive Gauche, scène conventionnée
de Saint-Etienne du Rouvray

o Espace Jacques Prévert, à Aulnay-sous-Bois
o Le  Cirque Jules Verne à Amiens, pôle cirque
o Le Théâtre Durance, scène conv. de Château-Arnoux
o Le  Carré Magique, scène conv. de Lannion
o L’Onyx, scène conv. de St Herblain
o Le Moulin du Roc, scène nationale de Niort / CNAR
o Le Théâtre d’Angoulême- scène nationale (résidence)
o Le Grand Logis, à Bruz
o Espace Paul Eluard de Stains
Partenariats en discussion :
o L’Arsenal, Metz
o Le Carreau, scène nat de Forbach
o Le Théâtre de Verre - Chateaubriand
o Théâtre Royal de Namur - Belgique

Calendrier de Création
En 2008 :
o Distribution artistique et technique.
o Prises de contacts avec Denis Robert. Réflexions.
En 2009 : 
o Janvier 09 à mars 10 : collecte des interviews, enregistrements, dérushages...
o 1ère résidence de travail au Rive Gauche du 23 au 28 Février 2009
o Enregistrement de Denis Robert (mars-octobre 2009)
o Présentation au Rive Gauche dans le cadre des 10 ans de l’Eolienne (30 octobre 2009)
o Montage d’une première bande-son de travail.
o Résidence  Rive Gauche de Saint-Etienne du Rouvray (24 au 30 oct 2009),
En 2010 : 
o Montage définitif de la bande-son.
o Résidences  au Moulin du Roc / Niort (fev 2010)
o Résidences  au Rive Gauche (4 au 18 avril, 1er au 10 juillet).
o Résidence au Carré Magique à Lannion (24 Octobre – 03 Novembre).
o Création au Carré Magique à Lannion les 4 et 5 Novembre 2010
o Tournée à suivre 2010 / 2011
o Résidence au Théâtre Durance de Châteaux-Arnoux (14 au 23 février 2011), 

suivie de la création en Région PACA

Les partenaires

Diffusion, préachats :
Le Rive Gauche, scène conventionnée de Saint-Etienne du Rouvray, Espace Jacques Prévert à Aulnay-
sous-Bois, Le  Cirque Jules Verne à Amiens pôle cirque, Le Carré Magique, scène conv. de Lannion,
Le Théâtre Durance, scène conv. de Château-Arnoux, Le Moulin du Roc, scène nationale de Niort,
Le Grand Logis à Bruz, Espace Paul Eluard de Stains, Théâtre des sources, scène conventionnée de
Fontenay aux roses, La Faïencerie de Creil, L’Onyx de Saint Herblain, Le Théâtre de Verre à Chateaubriand,
Le Grand pré à Langueux , L’Arsenal, à Metz, Le Carré à Ste Maxime, Le Centre culturel Boris Vian, scène
conventionnée des Ulis, Le Grand théâtre de Lorient, l’Espace Beaumarchais de Maromme, Centre culturel
Aragon d’ Oyonax, Centre culturel Joël Le Theule à Sablé sur sarthe, Le Siroco à Saint Romain de Colbosc,
Le Théâtre Roger Ferdinand à Saint-Lô, Salle Poirel à Nancy, le Théâtre d’Angoulême- scène natio-
nale...



Les corps racontent le suspense, les risques,

les ratages, les coups bas, les entourloupes, 

les débines, les pièges, les bluffs, les manipula-

tions, les abus de confiance, les mensonges, 

les moments d’abattement, les résistances ...

“J’ai démarré dans le metier avec
l’envie de courir, à la manière
d’Albert Londres:  “Mettre la plume
dans la plaie”. J’ai du mal à com-
prendre pourquoi les emmerdem-
ments me sont tombés dessus si
violemment ces dernières années.
Je traine un orage au dessus de la
tête.” (DR)
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